
	
   	
   	
  
	
  

QUELS	
  DANGERS	
  PLUS	
  GRAVES	
  DEVRONT	
  SE	
  PRESENTER	
  POUR	
  QUE	
  LES	
  AUTORITES	
  	
  
ARRETENT	
  DEFINITIVEMENT	
  LE	
  PROJET	
  BASE	
  TOLIARA	
  ?	
  

	
  
Les risques liés à la radioactivité émanant du site d'extraction d'ilménite, de zircon et de rutile de Ranobe figurent parmi les 
principales raisons évoquées par les communautés qui s'opposent depuis plusieurs années au projet d'exploitation d'ilménite Base 
Toliara par la société australienne Base Resources.. 
 
Le silence assourdissant des responsables de ce projet à Madagascar sur ce sujet, ainsi que l’indifférence totale des autorités 
locales et nationales face au problème devient inacceptable et dangereux pour la population. 
 
Une alerte a déjà été envoyée par les organisations de la société civile dans un message envoyé à Messieurs Le Président de la 
République, Le Premier Ministre et Le Ministre des Mines le 28 mars 2019 (1), lorsque l’étude de préfaisabilité de l’exploitation du 
site de Ranobe datée du 21 mars 2019 a été médiatisée et que les responsables malgaches de la société n’avaient pas évoqué 
dans leur communication urbi et orbi les allusions habilement cachées dans la publication de leur maison-mère Base Resources 
sur le fait que le zircon contenu dans le gisement de sables minéraux de Ranobe contient de l’uranium et du thorium dont la 
radioactivité empêchera l’exportation des produits aux Etats-Unis et au Japon (2). 	
  
 
Au mois d'avril 2019, le Professeur Stephan Narison avait encore alerté dans la presse les autorités et le grand public au sujet du 
danger de radioactivité pour la population et l'environnement causé par l'exploitation d'ilménite à Ranobe (3). D'après les résultats 
des travaux de recherche menés par une équipe de l'Institut National des Sciences et Techniques Nucléaires (INSTN) de 
Madagascar (4), ce danger est dû au fait que l'ilménite de Ranobe contient du Thorium 232 dont l'activité radioactive (10600-10700 
Bequerel/kg), une fois à l'air libre, est au-dessus de la norme de l'AIAE (Agence Internationale de l'Energie Atomique) de 10 000 
Bequerel/kg tolérée par le corps humain. Il est donc certain qu'une telle radioactivité va affecter la population, les espèces 
endémiques et l'environnement naturel de Ranobe et de ses alentours.  
 
Ainsi, une étude scientifique menée en 2014 (5) par des chercheurs de l'Université de Tuléar et d'Antananarivo avait indiqué que 
les niveaux d'émission d'uranium et de thorium à Ranobe sont tellement élevés que de "sérieuses mesures de radioprotection" 
devront être prises pour éviter que les travailleurs en contact direct avec les minerais, comme les mineurs, et la population 
environnante ne courent le risque de "cancer ou de pathologies congénitales". 
 
L’uranium et le thorium agissant notamment à travers la contamination de l’eau et/ou l’inhalation de la poussière ambiante, même 
les gens qui acceptent le projet minier actuellement sont menacés de maladies graves et de problèmes pouvant affecter leur 
descendance à cause de cela. 
 
Le refus de la société Base Toliara de partager son étude d’impact environnemental et social avec le journaliste de Mongabay 
pour éviter de le rendre public serait-il lié à cela ? (6) 

La prise à la légère et l’indifférence vis-à-vis des risques que courent les habitants des zones riveraines ainsi que la volonté des 
promoteurs du projet de continuer les activités minières de cette société à tout prix, devraient amener tous les citoyens soucieux 
du respect de l’éthique et tous les défenseurs des droits de l’homme à demander l’arrêt de ce projet minier dès maintenant. Face 
au grave danger imminent que représente le début des opérations d'extraction d'ilménite, de zircon et de rutile du projet Base 
Toliara, les signataires de ce Communiqué réitèrent leur appel urgent aux autorités compétentes  

- à cesser de se rendre complices des atteintes délibérées par les promoteurs de ce projet aux droits à la santé et à la vie 
des communautés concernées que le gouvernement a le devoir de sauvegarder,  

- et à assumer la responsabilité qui leur incombe de procéder à l'arrêt définitif de ce dangereux projet minier.   
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